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que dlepuis qî.qetemps il a 1 )Crdii l'appétit, a constamment la
languie charge Flhîadeine très odo<rante, et qu'il dort mal. 'Il e,ýi
très: constipé.

lJe ti)I eneu '>urso s gyras .9aux chairs molles, flasque.;
le teint tr''S pale,'l hitnitalielle antérieure encore très lrelL
muverte et * s dépressible. Les selles sont très odorantes e
urines tachent les ling(es dle cercles d'uni jaune très foncé.

LVIîyiène gen"ra11le e>t alinmentaire de cet enfant est ceponîlaïî
bienisrejle Je nie contente dle supprimer le lait eoncenft'.
et *je con1seille lu lait bouilli tout simplement mais tr's fortemnut

cm. après azvir mis l'enfant quelques jours ài V"eau i abr
puis au bou)tilloni de légumines et liii avoir admiînistré du clml

T,«Lppetit reviiit rapidement. L'état général se modifia ains- i
très vite et les selles redevinrent plus faciles et p)lus homnogènes.

e ei lis to-ai à fait inutile <le donner ic~i le déetail (les osr~
tions de me(- petits malades. 1bil1es se ressemblent toutes (. 'p'
n<d 'te cez to;us ces enfants le t *ype elinique que le professeur S 'r

laul a 4j li ear-aetérise ,'ei le (Ilnlunlllanlt C((hXi Çasse. Tmi<-
ves; enfan.ts fo"t au début la joie dic leurs parents et dle tout l'vit

tîuac ils sont gros, ils sont grras, quelques-uns sontprsio
b'ses et jusqu'au jour où éclatent les accidents digestifs, lit faillei
se réjouiit d'avoir adopté ce lait condensé qui ai si bien fait pous-ser

son rejeton. Tout le inonde est hypnotisé par la balance, le 1ii'-

decin. aussi bien que les parents; on ne voit que la courbe de p''-.l
et on ne se rend pas compte que cet engraissement est plutôt ilita-
dlif et conduit l'enfant au racitisme et à des troubles digest if
qui seront dans leur pleine éclosion vers laI fin de la peu'
année et au cours de la seconde.

J'ai aissi parmii mes observations d]eux nourrissons atteimls
dI'eczémai-i séborrhéique très intense. Alimentés avec du lait -

densé d',après les prescriptions recommlnandlées par ceux qui 1Liii-
ernt -t-es laits, prescriptions rigouireuseiment suivi( ils p1 CWlt

taient aussi cet aspect de rachitiques flondes que je signalais t-lit

à l'hure. Chez ces deux malades-, sans aucun traitement exter'11,
en les nourrissant au lait de vache à, peine 'bouilli, mais très lar-
gemient écrémé, j'eus la satiqf&iction le voir* peu)lipeu s'têil.

puis disparaître l'eczéma.
Ainsi (donc tous les enfants que j'ai observés, nourris au lai"U

conidensé, ont présenté le type clinique (le l'enfant suralimentcé
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